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Das ergibt mit (1) und (h/a)2 /u:

d= YJ 9,»+_4„ + 64.
96 T n v '

Diese Funktion hat für unsere Überlegungen nur einen Sinn im Bereich r <£ h < 2 r,
oder 4/3 ^ /i < oo. An der Stelle ja 8/3 liegt das Dichteminimum 3 j/3 /4 T vor.
Mit (2) erhalten wir folgende Dichteabschätzung:

-l
d^ 27?-4l(H3^ (2 + 3*)*,

Ist die Dichte d gegeben, so errechnet sich aus (9) sofort ein Wert für ja. Damit aber
können wir die vier speziellen Horosphären HQ,HX, H2 und H3 und davon ausgehend
durch Spiegelungen die gesamte Überdeckungdeshyperbolischen Raumes konstruieren.

H. Zeitler, Weiden/Deutschland
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Sur trois nombres triangulaires en progression arithmetique
a difference triangulaire

On demontre sans peine qu'il n'existe pas trois nombres carres distincts formant
une progression arithmetique k difference carre\ En effet, s'il £tait, pour les nombres
naturels x, y, z et t, y2 - x2 t2 et z2 - y2 t2, on aurait y2 - t2 x2, y2 + t2 z2,

d'oü y4— fl (x z)2 et cette e*quation, comme on le sait, n'a pas de Solutions en
nombres naturels x, y, z et t.

Or, je d^montrerai ici d'une fagon 616mentaire le theoreme T suivant:
T. II existe une infinite de triples de nombres triangulaires formant une progression

arithmetique ä difference triangulaire.
Demonstration. Je demontrerai d'abord que le th£or&me T Equivaut k la proposition

P suivante:
P. II existe une infinite de Solutions en nombres impairs x > 1, y 4= x, z et u du

Systeme d'equations
x2 + z2 2 y2 et y2-x2^u2-\. (1)






